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Mot de la présidente 

Lorsque la directrice de Folie/Culture m'a demandé 
d'écrire le mot de la présidente, j'ai relu la 
programmation annuelle et la thématique qui l'avait guidée. 
Je ne savais pas quoi écrire, je n'étais pas inspirée. Pas 
que la thématique ne soit pas inspirante, bien au 
contraire! Simplement que j'aie plus de questions que de 
réponses. Et moi, qu'est-ce que j'en pense du loser ? Le 
loser, qui est-il, d'où vient-il, où va-t-il ? Suis-je loser ? 
Qui est loser et, surtout, pourquoi ? Je tentais de me 
remémorer… Qui est le premier loser que j'ai rencontré ? 
Le rejet de ma classe en sixième année ? Pourquoi 
lui ? Et moi, est-ce que je me suis déjà sentie loser ? 
Mille fois au moins! De nombreux exemples de réclusion, 
plusieurs formes de solitude me sont venus en tête. 

Et finalement, c'est peut-être ça. Dans notre société, le 
loser c'est peut-être simplement plus de questions que de 
réponses. 

Chose certaine, c’est ce que la programmation 2009-2010 
nous a permis d’explorer. Plusieurs activités ont donné au 
terme loser une dimension nouvelle et imaginative. Entre 
autres, lors de l’événement d'octobre dernier, nous avons 
pu constater l’ampleur et le dynamisme du travail de 
l’organisme. Conférenciers et artistes professionnels se 
sont engagés dans une intense démarche réflexive et 
créative pour l’événement Loser. Débats, performances, 
œuvres en tout genre ont donné une couleur particulière 
à cette fin de semaine où les oubliés avaient une place 
privilégiée. 



 

Fo l i e /Cu l tu re — Rapport d’activité 2009-2010  6 

 

Bref, la dernière année a été bien remplie et l'année 
2010-2011 sera à son image. Une activité bien spéciale 
marquera l'automne prochain, les seconds états généraux 
de Folie/Culture. Cet événement permettra à l'organisme 
de continuer à se définir dans son double objectif et 
permettra aux membres d'enrichir les composantes de sa 
mission. L'expérience récente des Rencontres de fous 
annonce pour les états généraux un dialogue passionnant 
entre art et folie.  

Avant de conclure, à titre de présidente du conseil 
d'administration, je tiens à remercier la permanence de 
l'organisme, pour son travail incomparable et le comité de 
programmation, pour sa créativité et son soutien 
indispensable.  

Enfin, merci à tous les membres, participants et 
spectateurs. Votre présence aux activités fait foi de la 
vitalité de Folie/Culture! Espérant qu’elles ont pour vous 
le même effet que pour moi, une infinie réflexion… 

 

Dominique Bernier 
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Folie/Culture 
Rapport d’activité 2009-2010 

Depuis le premier Festival international Folie/Culture 
présenté par Auto-Psy et Obscure en 1984, Folie/Culture 
organise des événements destinés à susciter la réflexion 
sur des questions douloureuses reliées à la santé 
mentale, en suivant des pistes de recherche inusitées. 
Incorporé en 1988, l’organisme fonctionne en permanence 
depuis 1996. 

Si Folie/Culture a su, au fil des ans, définir et 
renouveler ses objectifs, toujours en lien avec la santé 
mentale et la création, c’est avant tout grâce à une 
utilisation judicieuse de ses ressources financières limitées 
et à travers la réalisation de projets originaux et 
d’activités stimulantes. 

Rappelons que nous avons également mis en place, en 
mai 1999, les Ateliers de création Folie/Culture, qui sont 
maintenant gérés par les membres et qui ont pris le 
nom d’Ateliers de la mezzanine. 

Mission de Folie/Culture 

♦ À double titre de ressource et d’intervenant, 
Folie/Culture vise à mettre en question et à 
promouvoir la santé mentale dans la région de la 
Capitale-Nationale. 

Nos objectifs reliés à la santé mentale 

Les objectifs de Folie/Culture, en lien avec la santé 
mentale, sont de sensibiliser la population et d’améliorer 
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ses connaissances au regard de la notion de santé 
mentale et des problèmes qui peuvent s’y rattacher. Nous 
poursuivons aussi les buts suivants : 

♦ Augmenter le niveau de tolérance du public et des 
intervenants à des manifestations déviantes ou 
perçues comme telles; 

♦ Combattre la stigmatisation et les préjugés dont sont 
victimes les personnes atteintes de problèmes de 
santé mentale en utilisant des moyens inédits; 

♦ Remettre en question la représentation sociale de la 
folie, porter à l’attention des usagers, de nos 
membres et du grand public les principaux enjeux 
liés à la santé mentale;  

♦ Aider les personnes atteintes de problèmes de santé 
mentale à se réaliser sur les plans artistique et 
culturel en proposant des activités de création qui 
leur sont réservées; 

♦ Développer des projets de promotion, de 
sensibilisation ou de conscientisation mettant à 
contribution des personnes atteintes de problèmes de 
santé mentale; 

♦ Renforcer le potentiel et contrer l’isolement de 
personnes émotionnellement fragiles en les invitant à 
participer à des activités communautaires et 
artistiques; 

♦ Favoriser la réappropriation des individus, c’est-à-dire 
de leur permettre de récupérer ou d’améliorer leur 
capacité à transformer les situations qui menacent 
leur santé. 

Nos objectifs artistiques 

Les objectifs artistiques de Folie/Culture sont de favoriser 
la création, par des artistes reconnus de toutes les 
disciplines, d’œuvres originales qui sont étroitement liées à 
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l’émotion et à la folie et de faire parler et s’exprimer 
cette dernière aussi bien chez le créateur « certifié » 
que chez la personne qui, aux prises avec des 
problèmes de santé mentale, s’autorise un geste créateur. 
Pour ce faire, Folie/Culture appuie, produit, distribue et 
diffuse les résultats du travail de ces artistes. 

Le conseil d’administration 

Le conseil d’administration est formé de représentants et 
de personnes intéressées par les deux volets de la 
proposition Folie/Culture. Il est composé de Dominique 
Bernier, d’Andrée Bourret, de Claude Bussières, d’Érick 
Fortin, de Caroline Gagné, de Sylvie Larouche, de 
Martine Malenfant, de Céline Marcotte, de Charles Rice, 
et de Michel Viger. Nous les remercions chaleureusement 
de leur implication. 

Notre thématique 

Comme nous l’avions annoncé, nous avons exploré cette 
année la thématique du loser. Dans un monde où la 
« réussite » n’équivaut qu’à l’accumulation de richesses 
et où le discours économique domine tous les discours, 
tous ceux qui n’y adhèrent pas sont des losers. Les 
fous, les pauvres, les marginaux sont les super losers 
d’un système qui n’a aucune pitié pour ceux qui 
« ratent » leur vie. 

Le phénomène se retrouve aussi dans le champ de l’art, 
où se dessine une ligne entre le main stream et la 
marge, cette zone d’inconnues qu’explorent de nombreux 
artistes, se mesurant ainsi au risque de l’incertitude. 
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Poussés par la passion ou l’urgence de dire, ils 
s’engouffrent parfois dans des abysses d’où surgira la 
lumière. Losers de l’art, de la poésie, les abandonnés, 
les oubliés de l’underground naviguent dans des eaux 
troubles.  

Enfin, certaines activités ont poursuivi des thématiques 
abordées ces dernières années. 

Programmation 2009-2010 

Le comité de programmation 

Dans son souci de proposer, chaque année, une 
programmation au contenu riche et innovateur, 
Folie/Culture s’entoure de collaborateurs qui s’emploient à 
soulever des pistes de réflexion, à définir des thèmes 
rattachés à notre mandat de promotion, de sensibilisation 
et d’information en santé mentale ainsi qu’à proposer et 
à élaborer des activités qui correspondent aux 
thématiques choisies et aux objectifs, tant artistiques que 
sociaux, de l’organisme. On comprend donc que le rôle 
du comité de programmation est des plus importants. 

Ce comité est aujourd’hui composé de Benoît Côté de 
PECH, de Charles Rice de l’Alliance des groupes 
d’intervention pour le rétablissement en santé mentale 
(AGIR), de l’artiste Alain-Martin Richard, ainsi que de 
Céline Marcotte et de l’artiste Émilie Roi, permanentes à 
Folie/Culture. Nous remercions vivement les membres du 
comité, qui se sont acquittés de leurs tâches avec 
assiduité et qui ont conçu notre programmation. 
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La programmation 

Intervention Les imperméables 

Nous avons été invités par Droits accès Outaouais, 
organisme en santé mentale de Gatineau, à réaliser une 
intervention en mai 2009 pendant un colloque qui a réuni 
usagers, intervenants, juristes et médias. Puisque cet 
organisme travaille pour le respect des droits et 
l’élimination des préjugés envers les personnes ayant des 
problèmes de santé mentale, nous lui avons proposé Les 
imperméables. Ainsi, en compagnie de l’artiste 
professionnelle Giorgia Volpe et d’une brigade d’apparence 
marginale, vêtus d’imperméables conçus durant l’atelier du 
même nom, nous avons sondé les préjugés des 
participants. 

Thésaurus du loser 

En vue de l’événement Loser, et pour donner la parole 
au plus grand nombre, même aux losers, Folie/Culture 
invitait le public à « dire son mot » et à participer à 
l’édition du Thésaurus du loser. Offert dans le site 
Internet de Folie/Culture, le Thésaurus du loser a réuni 
les idées se rapportant au champ lexical du loser 
(définitions, impressions, a priori…). Il servait à amorcer 
une discussion et à stimuler l’intérêt pour l’événement 
Loser à venir. Certaines entrées du thésaurus seront 
intégrées à la publication sur l’événement lui-même. 

Loser 

Folie/Culture a produit Loser, un événement international 
en art et en santé mentale, du 1er au 3 octobre 2009. 
Présenté comme un tout, l’événement comportait 
cependant quatre volets : une exposition, deux 



 

Fo l i e /Cu l tu re — Rapport d’activité 2009-2010  12 

 

interventions urbaines, une soirée de performances, trois 
conférences et un débat. 
Loser a rassemblé 18 artistes 
professionnels et 
3 conférenciers-débatteurs du 
Canada, des États-Unis, de 
France et du Québec. 
Rappelons que nous avons 
fait un appel de propositions 
sur la thématique du loser, 
en français et en anglais, à 
l’échelle internationale. Le 
comité de programmation a 
sélectionné 8 projets parmi 
les quelque 75 suggestions 
soumises. Le choix a été fait 
en fonction de l’intérêt artistique et du rapport avec la 
thématique.  

L’organisme désirait investir des lieux ordinaires de 
proximité, en prendre possession pour aller vers le public 
et lui proposer un échange, réel ou symbolique. 
L’exposition et les performances étaient ainsi présentées 
dans des locaux commerciaux de la rue Saint-Joseph 
Ouest; les conférences et le débat à l’auditorium du Café 
rencontre du centre-ville de la rue Saint-Joseph Est; les 
interventions urbaines, côte Badelard, et à divers endroits 
de la ville de Québec. 
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Expos i t i on 

Soucieux de la continuité et de la cohérence avec 
l’approche de Folie/Culture, le comité de programmation a 

organisé une 
exposition 
collective dans 
un local 
commercial situé 
au centre-ville 
de Québec. Du 
1er au 11 
octobre, 
l’exposition Loser 
regroupait les 
installations du 
Bureau de l’APA 

(Québec), de Quentin Armand (Grenoble), de José Breton 
(Québec); les sculptures de Fred Laforge (Montréal); une 
performance en direct sur le Web d’une durée de trois 
jours avec Donald Abad et Thierry Marceau 
(Paris/Montréal) et enfin l’installation vidéo de l’artiste Lynn 
Cazabon (Baltimore), résultat d’une résidence de création 
d’une semaine à Québec. 

In te rven t i ons urba ines 

En ce qui a trait aux interventions urbaines, le comité a 
choisi le projet Loser du collectif À gogo! (Québec). Il 
s’inspirait du Hollywood Sign : les fameuses lettres 
« HOLLYWOOD » érigées sur une colline de 
Los Angeles. Pendant trois jours, les membres du collectif 
(Pierre Brassard, Mathieu Gotti, Marie-Pier Lebeau et 
Isabelle Veilleux) ont mis en scène, dans l’espace urbain, 
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des structures mobiles démesurées. De leur côté, François 
Raymond et Pierre-Luc Brouillette (Québec) prenaient la 
rue comme espace public et présentaient Le grand prix 
propre de Québec, parodie de la course automobile et, 
plus globalement, du monde sportif et de 
l’ultrasensationnel qu’il génère. Pour le plaisir simplifié du 
spectaculaire, les artistes invitaient le public à venir 
sculpter des barres de savon destinées à dévaler à toute 
allure un parcours de glissades d’eau follement sinueuses.  

So i rée de per fo rmances 

Nous avons organisé une soirée de performances qui 
s’est tenue le 2 octobre dans un contexte non 

conventionnel, un 
environnement primitif, 
à la limite du 
dépouillement et de 
l’expression brute. 
Nous avons assisté à 
quatre propositions 
fortes sur ce terrible 
stigmate de loser. Les 
artistes invités étaient 

Annie Brunette (Gaspé), Dany Gaudreault (Montréal), 
Suzanne Joly (Joliette) et Paul Couillard (Toronto). 

Con fé rences e t déba t 

Enfin, nous avons convié 
trois penseurs de formation 
et d’intérêts divers à 
donner une conférence sur 
la notion de loser. Bernard 
Lafargue, philosophe et 
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esthéticien d’art à l’Université de Bordeaux 3, nous a 
proposé L’art ou la vie ? Un jeu de qui perd gagne; 
Alain Beaulieu, philosophe et professeur à l’Université 
Laurentienne de Sudbury a avancé que « Le programme 
de l’Histoire de la folie de Foucault fut un échec » et 
Christian Mistral, romancier et parolier devait orienter sa 
conférence sur le suicide de l’écrivaine québécoise Nelly 
Arcand, survenu quelques semaines plutôt. Toutefois, 
Christian Mistral n’a pu se déplacer. Ainsi, Bernard 
Lafargue et Alain Beaulieu participaient au débat intitulé 
Le champion du désespoir animé par Nicolas Reeves, 
professeur et créateur-chercheur à l’École de design de 
l’UQAM. 

Au final, pas moins de 590 personnes, interpellées par la 
thématique abordée, ont assisté à Loser. Nous sommes 
donc très satisfaits du taux de participation. 

L’atelier Fétiche – automne 2009 et hiver 
2010 

Nous avons développé un nouveau projet de collaboration 
entre les artistes et la communauté avec Giorgia Volpe 
et la Maison des métiers d’art. L’atelier Fétiche 
s’adressait à des personnes qui souffrent de problèmes 
de santé mentale. Les responsables de la Maison des 
métiers d’art désiraient s’impliquer dans ce projet. En 
effet, au début de 
l’atelier, une personne-
ressource de la 
maison offrait une 
formation sur certaines 
techniques reliées au 
textile : teinture, 
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broderie à la machine, tissus solubles, feutrage, tressage. 

Les participants devaient fabriquer, à partir d’uniformes, 
des poupées fétiches, des œuvres personnelles, uniques 
et originales. Les poupées fétiches sont des objets 
auxquels on attribue un pouvoir magique et bénéfique, 
une protection contre les peurs qui nous envahissent. 
L’uniforme, à la fois « costume de nos peurs » et 
« symbole du pouvoir », servait de matière première à 
la création des objets. En partant des principes de 
déconstruction, les créateurs ont transformé peu à peu 
les uniformes en poupées chargées de contenus 
inattendus. Cet atelier était donné les 21 et 28 octobre 
et les 4, 11 et 18 novembre 2009. 

Toujours en collaboration avec la Maison des métiers 
d’art et Giorgia Volpe, nous avons offert une deuxième 
série d’ateliers les 13, 20 et 27 janvier et les 3, 10 et 
17 février 2010. Soulignons que les deux séries d’ateliers 
s’inscrivent dans un projet de plus grande envergure, 
Loup gris. Ainsi, chacune des poupées fétiches réalisées 
appartiendra à un « grand tout » qui a sera dévoilé au 
vernissage de la Manif d’art 5, le 1er mai 2010. 

Les habitations nomades à AKA Gallery de 
Saskatoon 

Folie/Culture 
a été invitée 
à exposer 
son projet  
Les 
habitations 
nomades à 
AKA Gallery 
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de Saskatoon du 23 octobre au 29 novembre 2009. Ce 
centre se voue à la présentation de l’art contemporain 
sous toutes ses formes, tout en privilégiant les œuvres 
de nature non commerciale. Ce fut non seulement une 
occasion unique de faire connaître le travail d’artistes et 
d’architectes d’ici à l’extérieur du Québec, mais aussi une 
chance de révéler ailleurs Folie/Culture et la particularité 
de sa démarche artistique. Ce fut également une 
circonstance opportune pour nous associer à un réseau 
de diffusion accessible à d’autres publics. Cette adhésion 
permettra, à notre organisme et aux artistes, de 
développer des collaborations futures. 

Rappelons que Les habitations nomades est un projet 
architectural de sensibilisation sur l’itinérance. Nous avons 
demandé à des architectes et à des artistes de concevoir 
des habitations nomades pour sans-abri. En plus de 
l’exposition, des actions performatives avec les artistes et 
les architectes ont été réalisées du 20 au 22 octobre 
dans des lieux publics de Saskatoon. La majorité des 
artistes et des architectes s’était déplacée : Bouchard-
Boucher (San Francisco), Alejandro Montero de Tergos 
écodesign (Québec), Nicolas Marier du [collectif EKIP] 
(Montréal), Jean-Maxime Labrecque (Montréal), Jean-
François Prost (Montréal), Christopher Varady-Szabo 
(Gaspé). La directrice de Folie/Culture et l’ajointe à la 
programmation étaient aussi de la mission. Le Conseil 
des arts et des lettres du Québec a financé ce projet.  

Porte-mentaux 

Le Musée de la civilisation nous a invités à concevoir 
des activités en marge de l’exposition Copyright Humain. 
Le comité de programmation a développé l’intervention 
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artistique Porte-mentaux. 
Cette activité s’est 
déroulée à l’ouverture de 
l’exposition le 24 
novembre dernier. 

D’abord, un commando de 
huit personnes,  arborant 
un t-shirt à l’effigie de 
Folie/Culture, déambulait, 
portant des plateaux sur 
lesquels reposaient de 
magnifiques cerveaux en 
gélatine. Ensuite, la 
matière grise était offerte 
au public. Enfin, une page du Petit dictionnaire des idées 
reçues sur la folie… de Folie/Culture était remise à 
chacun des dégustateurs. 

L’intervention fut très appréciée par la majorité des 
quelque 800 personnes de l’assistance. 

Vidéaste recherché•e 

À l’invitation du festival Vidéaste recherché•e, nous avons 
présenté La minute vidéo Folie/Culture 2009 du 19 au 21 
novembre 2009 dans le hall de la Salle Multi de 
Méduse. La bande vidéo, d’une durée de 22 minutes, a 
été projetée en boucle de midi à minuit pendant le 
festival. Le public a pu visionner les micro-œuvres 
vidéographiques d’Amélie Bellerose, de Jacqueline 
Bouchard, d’Annie Brunette, de Mathieu Gotti, de Suzanne 
Jobidon, de Natacha Leclerc, de Triska Leclerc, de 
Marianne Michel, de Milie et Rigoto, de Maureen 
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O’Farrell, de Christiane Patenaude, de Ricardo Savard, de 
Guillaume Tremblay et de Natalia Valencia. 

La minute vidéo Folie/Culture 

En novembre 2009, nous avons repris La minute vidéo 
Folie/Culture. Les artistes, les usagers, les proches et les 
intervenants ont réalisé une minute vidéo sur la 
thématique du loser. Un comité sera formé pour 
sélectionner les œuvres qui feront partie d’une projection 
publique prévue dans la programmation de 2010-2011. 
L’invitation a aussi été lancée en anglais. 

L’atelier d’initiation à la vidéo 

Nous avons offert l’Atelier d’initiation à la vidéo à des 
personnes aux prises avec des problèmes émotifs les 16, 
18 et 19 février 2010 au Musée de la civilisation. Ces 
derniers se sont familiarisés avec toutes les facettes de 
la production vidéo. Cette année la formule des ateliers 
était différente. En effet, habituellement chacun des 
participants réalise une vidéo d’une minute sur une 

thématique. Avec 
la nouvelle 
formule, le défi 
était de produire 
en équipe un 
court métrage 
sur la 
thématique du 
loser. 

La première 
journée a été 

consacrée à la conception d’un scénario, à l’apprentissage 
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de techniques vidéo, telles que le fonctionnement de la 
caméra, la prise de son et la composition de l’éclairage. 

Une structure de base et un plan de réalisation ont été 
échafaudés, on a réparti les tâches et les deux derniers 
jours ont été réservés au tournage. 

L’atelier d’initiation à la vidéo était coordonné par Émilie 
Roi, sous la direction artistique du vidéaste Ricardo 
Savard, avec les techniciens Jf Dugas et Olivier Dubois. 
La Bande Vidéo collaborait à ce projet. 

Appel de proposition Sortez vos morts 

Folie/Culture a lancé un appel de propositions sous le 
thème de Sortez vos morts, en vue d’une soirée 
multidisciplinaire en octobre 2010, L’invitation visait la 
présentation de saynètes – musique, performance, magie, 
cirque, vaudou, théâtre – qui n’excéderaient pas 10 
minutes. Trente devis ont été soumis. Les projets reçus 
feront l’objet d’une sélection et seront produits à 
l’occasion de Sortez vos morts. Pour cet événement, 
nous convions les gens à réfléchir sur ces morts 
intérieures, celles qui nous habitent et qui nous étouffent 
complètement, ou de ces morts ex-corpus, néanmoins 
gênantes et que l’on aimerait bien oublier. 

Rencontres de fous 

Folie/Culture a produit des événements de grande 
importance, pensons à DSM-V+, Les effets secondaires 
de… et à Loser. C’est pourquoi le comité de 
programmation souhaite maintenant se laisser du temps 
pour réfléchir et faire le point sur son travail.  
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Nous avons donc mis sur pied pour le printemps des 
Rencontres de fous. Ainsi, trois rencontres sur les 
relations entre l’art et la folie étaient prévues. Cette série 
de réunions entre des « fous » et des « artistes » (on 
ne sait pas toujours comment différencier les uns des 
autres) se veut un lieu de parole. Il s’agit de réfléchir 
au réel, à l’imaginaire et au symbolique.  

Dans le sens de la tension qui motive la mission et la 
raison d’être de Folie/Culture : quels sont les liens et les 
ruptures ? les zones d’inclusion et d’exclusion respectives 
de l’art et de la folie ? Il s’agit de laisser libre cours à 
la parole, de sortir du silence, de risquer du 
« volubile », de faire couler la pensée. 

Le site Internet de Folie/Culture 

Le site Internet de Folie/Culture (www.folieculture.org) 
constitue un précieux outil de promotion pour notre 
organisme, notre programmation et nos publications. Il 
s’adresse à un vaste public. Le site met en lumière 
notre questionnement sur la création, les idées reçues sur 
la folie, les problématiques entourant la santé mentale et 
les nouvelles avenues qui sont explorées dans ce 
domaine. Il est mis à jour régulièrement. 

Depuis l’an dernier, les internautes qui visitent le site de 
Folie/Culture ont le plaisir d’expérimenter une navigation 
conviviale et imagée. Le site permet également une 
consultation des archives efficace : chacune des 
programmations est clairement définie, avec photographies 
et vidéos à l’appui. Nous en soumettons, dans la mesure 
du possible, une version anglaise qui nous ouvre de 
nouvelles possibilités de développement auprès des 
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communautés anglophones, tant sur le plan du partenariat 
que de l’auditoire. Nous sommes persuadés que la 
traduction du site en anglais facilitera la communication et 
favorisera les collaborations à moyen et à long termes. 

Les personnes jointes 

Les personnes que nous avons jointes à travers notre 
programmation et nos activités de sensibilisation sont, 
principalement, des femmes et des hommes de 18 ans 
et plus, résidants de la région de Québec (Québec-
Centre, surtout). Ces citoyens ont, en général, un revenu 
moyen ou faible et ils sont directement concernés par les 
questions liées à la santé mentale (usagers et proches, 
intervenants/professionnels). Les uns s’intéressent aux 
productions culturelles (artistes et membres des groupes 
artistiques), les autres sont issus du grand public. Nous 
avons recensé cette année 91 participants engagés dans 
nos activités et 2570 spectateurs. 

Nous ciblons notre public selon les thèmes abordés et 
travaillons conjointement avec nos collaborateurs pour en 
atteindre un plus grand nombre. Nous avons ainsi mis à 
contribution plus d’artistes et d’intervenants/professionnels. 
Bien qu’il soit très difficile d’évaluer le nombre de 
personnes jointes par la diffusion médiatique d’entrevues 
et d’articles (radio, télévision, presse), la bonne couverture 
de presse dont nous avons bénéficié nous permet 
d’affirmer que notre programmation et notre 
questionnement ont été portés à l’attention d’un large 
public. Outre le fait que nos activités sont toujours 
médiatisées, nous les produisons dans des lieux de 
proximité, situés au centre-ville et desservis par le 
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système de transport en commun. Enfin, dans un souci 
de plus grande accessibilité, nous organisons des activités 
gratuites ou à un coût de participation modeste. 

Tab leau des c l i en tè les desse rv ies se lon les ac t i v i t és 
présen tées 

 Cl ien tè les    

Ac t i v i t és Groupes Intervenants Usagers Grand 
public 

Thésaurus du loser x x x x 

Intervention Les imperméables  x x x  

Événement Loser x x x x 

Vidéaste recherché•e    x 

Porte-mentaux   x  x 

L’atelier d’initiation à la vidéo   x  

La minute vidéo Folie/Culture    x  x   

L’atelier Fétiche–automne et hiver   x  

Rencontres de fous  x x  

Les habitations nomades à AKA Gallery  x  x 

Site Internet x x   

Galerie d’art virtuelle   x x 

Entrevues radio – articles     x 
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Tab leau des ob jec t i f s a t te in t s se lon les ac t i v i t és 
présen tées 

 

 

 

 Objec t i f s    

Ac t i v i t és Information Sensibilisation Promotion Prévention 

Thésaurus du loser x    

Intervention Les imperméables x x   

Événement Loser x x   

Porte-mentaux x x   

Les habitations nomades à AKA Gallery x x   

Vidéaste recherché•e x x   

L’atelier d’initiation à la vidéo  x  x 

La minute vidéo Folie/Culture   x   

L’atelier Fétiche–automne et hiver  x  x 

Rencontre de fous  x   

Site Internet    x 

Galerie d’art virtuelle   x x 

Entrevues radio – articles  x x x  
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Les collaborations 

Encore une fois cette année, nous avons établi plusieurs 
collaborations. Qu’elles soient reliées au domaine culturel 
ou au milieu social, elles contribuent au renforcement de 
notre action et suscitent l’intérêt du public. De fait, ce 
dernier est de plus en plus large et diversifié. Voici donc 
la liste de nos collaborateurs pour cette année : 

AKA Gallery de Sasketoon, l’arrondissement de La Cité, 
l’Atelier de création de vêtement Karkass, l’Atelier de la 
Mezzanine, la Bande Vidéo, le Café rencontre du centre-
ville, Droits accès Outaouais, la Maison des métiers d’art 
de Québec, la Manifestation internationale d’art de 
Québec, le Musée de la civilisation, la Ressource d’aide 
et d’information en défense des droits de l’Abitibi-
Témiscamingue (RAIDDAT), la Ville de Québec, Punctum, 
le Regroupement des centres d’artistes autogérés du 
Québec (RCAAQ), Vidéaste recherché•e. 

La promotion 

Folie/Culture s’est démarquée au cours des années par 
l’importance qu’elle accorde à la promotion et à la mise 
en marché de ses activités, ainsi que par l’originalité de 
son matériel promotionnel. Nous possédons une solide 
expérience dans ce domaine et nous la mettons à profit 
pour atteindre nos objectifs et nos publics cibles. En 
effet, nous faisons un effort particulier pour que nos 
objectifs de marketing soient étroitement liés à la 
thématique de chaque événement. Aussi, pour chaque 
projet, nous examinons les publics touchés par la 
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thématique ou par l’expression artistique et nous étudions 
les meilleures façons de les joindre. 

Pour atteindre nos objectifs, nous favorisons un marketing 
social qui s’avère efficace pour nos interventions. De 
plus, chaque début de saison, nous faisons la promotion 
de notre programmation auprès des médias locaux, 
régionaux et nationaux. Nous optons pour les relations 
publiques et la promotion des activités. Par ailleurs, cette 
année, nous avons acheté de la publicité dans les 
magazines ESSE et ETC Montréal, spécialisés en art, 
pour annoncer notre événement Loser. Nous avons 
également bénéficié de publicités gratuites dans le 
quotidien Le Soleil, le magazine La Quête, à la radio 
communautaire CKIA et dans le magazine Web Punctum. 
Nous avons engagé Cabal Communications et 
Communications Paulette Dufour pour nos relations de 
presse.  

Tout au long de l’année, nous 
pouvions compter sur les deux 
radios communautaires de Québec 
pour faire la promotion de nos 
activités. Bien sûr, nous obtenons 
toujours de la « visibilité » sur 
les ondes de CKIA et de CKRL, 
en particulier aux heures de 
grande écoute, le matin et en fin 
d’après-midi. Nous avons 
également accordé une entrevue 
de fond sur Folie/Culture à la 
journaliste Josée Turmel dans le 
cadre de l’émission Agora : la 
zone citoyenne diffusée au 
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Canal Vox en décembre et en janvier derniers.  

Nous obtenons aussi régulièrement des articles brefs dans 
les quotidiens, les hebdos locaux et le journal Voir. Nous 
le disions, il est difficile d’évaluer le nombre de 
personnes jointes, mais avec cette bonne couverture de 
presse nous pensons toucher un vaste public. 

Dans son numéro de mars 2010, la revue ETC Montréal 
a publié un article sur l’événement Loser, « La jeune 
fille, la minoune et le loser : retour sur un événement 
atypique organisé par Folie/Culture », tandis qu’Êve 
Lamoureux a rédigé un article de fond intitulé 
« Folie/Culture : manifestation pour le droit au bonheur » 
dans son livre Art et politique : nouvelle forme 
d’engagement artistique au Québec publié chez Écosociété 
en octobre 2009.  

Par ailleurs, nous utilisons de plus en plus Internet à 
des fins de promotion, que ce soit pour l’envoi de nos 
communiqués, les contacts avec les médias ou l’inscription 
de nos activités à des calendriers disponibles sur le 
Web. Pour le projet Loser, nous avons fait paraître un 
appel de propositions sur différents sites d’information 
culturelle à travers le monde. Et notre compte Facebook 
se montre très efficace pour la promotion de nos 
événements. 

Conformément à nos objectifs, nous avons réussi à attirer 
deux types de public, l’un préoccupé par la « folie » et 
ses figurations, l’autre intéressé par les activités artistiques 
et la création. Nous pouvons ainsi nous réjouir du bon 
taux de participation obtenu au cours de nos activités. 
Nos efforts pour intéresser différents publics sont 
efficaces.  
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Enfin, en faisant appel à des collaborateurs/partenaires 
issus des milieux social et artistique, nous favorisons un 
métissage de publics de sphères et d’intérêts divers. 
C’est ainsi que nous avons atteint, notamment, le public 
de AKA Gallery, de Droits et accès Outaouais, de la 
Bande Vidéo, de la Maison des métiers d’art, de la 
Manifestation internationale d’art de Québec et du Musée 
de la civilisation. Mentionnons également que l’ONF 
présente toujours Folie/Culture dans son site Internet. 

Les représentations 

Tout au long de l’année, notre personnel a assuré la 
promotion de Folie/Culture auprès des subventionneurs, de 
nos partenaires, de collaborateurs potentiels et de nos 
publics cibles. Nous sommes conscients du rôle primordial 
que jouent les contacts extérieurs dans le développement 
de notre programmation, que ce soit pour faire connaître 
notre organisme et ses activités, mettre en valeur nos 
points de vue, consolider les liens établis avec nos 
partenaires ou encore conclure de nouvelles ententes.  

Nous participons de façon régulière aux rencontres de 
l’Alliance des groupes d’intervention pour le rétablissement 
en santé mentale (AGIR). De plus, nous avons assisté 
aux réunions de la Table des arts visuels du Conseil de 
la culture et du Regroupement des organismes 
communautaires de Québec (ROC-03). Nous assistons 
aussi aux rencontres du Regroupement des arts 
interdisciplinaires du Québec (RAIQ) et à celles du 
RCAAQ. 

Folie/Culture a été invitée par Claudia Fortin, responsable 
du programme d’arts plastiques du Cégep Limoilou, à 
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présenter l’organisme aux étudiants en arts visuels au 
cours de la semaine d’ateliers portes ouvertes. Dans le 
but de sensibiliser les étudiants à nos activités, Émilie 
Roi de Folie/Culture leur a fait connaître nos différentes 
actions (atelier, événements, publications). À cette 
occasion, elle a projeté le documentaire Les secondes de 
la minute. 

La directrice, Céline Marcotte, a assisté aux 7e Journées 
bi-annuelles de santé mentale à Montréal en mai 2009. 
En juin, elle a participé au colloque sur le 
développement international des centres d’artistes donné 
par le RCAAQ. Par ailleurs, le RAIDDAT exposait nos 
publications au Salon du livre de l’Abitibi-Témiscamingue 
en mai 2009. 

En octobre 2009, nous avons reçu la visite de José 
Sagit d’Art et déchirure de Rouen (France). Ce festival, 
qui se tient tous les deux ans, regroupe toutes les 
formes d'expression artistique issues, entre autres, du 
monde de la santé mentale. José Sagit est très intéressé 
par le travail de Folie/Culture. Ainsi, il désire nous inviter 
à réaliser une intervention artistique pour le festival de 
mai 2012. Cette manifestation ne propose pas une 
esthétique de la folie, mais veut témoigner de l'existence 
d'une production artistique singulière.  

En janvier, la directrice était invitée à participer à deux 
journées de consultation organisées par le ministère de la 
Culture, des Communications et de la Condition féminine. 
En outre, Mme Marcotte représentait l’organisme, en mars, 
à une conférence de presse donnée à l’Armory Show à 
New York. On y dévoilait la programmation de la Manif 
d’art 5. Elle assistait également à une rencontre de 
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réseautage organisée par la délégation du Québec à 
New York. 

Par surcroît, nous nous faisons un devoir d’être présents 
aux vernissages et aux lancements des centres d’artistes 
de Québec. Un geste qui nous aide à préparer notre 
programmation. 

Du côté social, Folie/Culture est membre de l’AGIR, du 
ROC-03, de la Corporation de développement économique 
communautaire de Québec (CDECQ) et de l’AQRP. Dans 
le secteur culturel, Folie/Culture est membre du RCAAQ, 
du Conseil de la culture de Québec, du RAIQ, de la 
Bande Vidéo et de CKIA Radio Basse-Ville.  

La distribution 

Depuis 2007, Édipresse assurait, au Québec et au 
Canada, la distribution des publications suivantes : les 
neuf éditions des Cahiers Folie/Culture, le Petit 
dictionnaire des idées reçues sur la folie et autres 
considérations, Les passés et futurs troubles/Disparate 
Past, Uncertain Futur, DSM-V+, dévidoir de syndromes 
magnifiques et La pensée critique en santé mentale 
coéditée avec la revue Santé mentale au Québec. Nous 
avions obtenu ce contrat de distribution grâce à notre 
adhésion au RCAAQ. Soulignons que le fait d’être 
représentés par un distributeur nous garantit une meilleure 
diffusion, notamment auprès des librairies grandes 
surfaces, qui possèdent des succursales partout au 
Québec, en plus de nous procurer des revenus 
autonomes non négligeables. C’est maintenant le RCAAQ 
qui gère l’entente avec Édipress et celle-ci ne comprend 



 

Fo l i e /Cu l tu re — Rapport d’activité 2009-2010  31 

 

plus les Cahiers Folie/Culture, que nous devons 
maintenant distribuer nous-mêmes. 

Les bénévoles 

Nous tenons à remercier toutes les personnes qui nous 
aident à mener à bien nos projets en faisant don de 
leur temps et de leur énergie. La généreuse contribution 
de l’équipe de bénévoles de Folie/Culture à chacune de 
nos activités est essentielle, car l’effectif réduit dont nous 
disposons ne suffirait pas à la tâche, que ce soit pour 
l’organisation d’expositions collectives, de vernissages et 
de lancements ou pour la participation aux ateliers. 
Rappelons que les membres du conseil d’administration et 
du comité de programmation sont aussi des collaborateurs 
bénévoles. 

L’organisation 

Depuis cinq ans, l’équipe permanente de Folie/Culture 
était composée des deux mêmes personnes. Elles 
assuraient la continuité et la stabilité de l’organisme. 
L’adjointe administrative nous a quittés en juin 2009. 
Ainsi, nous avons embauché un nouvel adjoint. Celui-ci 
est parti en congé parental de décembre 2009 à juillet 
2010. Une autre adjointe l’a remplacé en janvier 2010 
pour une durée de 6 mois. Il va sans dire que la 
situation a désorganisé le fonctionnement interne, car 
l’organisme a dû assurer, en moins d’un an, 
l’apprentissage et la supervision de deux nouvelles 
personnes à un poste d’importance. Sans compter que la 
dernière adjointe est partie à la fin mars pour des 
raisons de santé. Depuis cette date, la comptabilité et la 
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tenue de livres sont données à forfait et certaines tâches 
sont assumées par la directrice et l’adjointe à la 
programmation. 

Heureusement, l’embauche, fin janvier 2009, d’une artiste 
de la relève à titre d’adjointe à la programmation (quatre 
jours par semaine), a permis de récupérer un temps 
précieux, consacré à la recherche de personnel de 
coordination, à la formation et à la supervision de 
recrues. Ainsi, l’embauche de l’adjointe à la 
programmation nous a permis de retrouver une certaine 
stabilité dans le suivi des dossiers de programmation et 
dans l’organisation interne de l’organisme. 

Les trois employés ont participé à une formation d’une 
journée sur le marketing des arts donnée par le Conseil 
de la culture en juin 2009. 

Notre  membership 

Nous maintenons nos adhésions à plus d’une centaine de 
membres, issus des milieux social, culturel et du grand 
public, ainsi que de quelques institutions. Tous ont un 
intérêt commun pour les questions liées à la santé 
mentale et ont choisi d’appuyer l’approche unique de 
Folie/Culture. 

Nous poursuivons certaines démarches, modestes, mais 
tout de même efficaces, pour renouveler notre 
« membership ». Nous continuons de recruter de 
nouveaux membres pendant nos événements publics et 
nous joignons également, à chacun de nos envois, une 
feuille d’adhésion ou de renouvellement. 



 

Fo l i e /Cu l tu re — Rapport d’activité 2009-2010  33 

 

Notons que, selon la disponibilité des ordinateurs, nous 
permettons à nos membres de les utiliser pour effectuer 
des recherches dans Internet ou profiter de nos logiciels 
et de notre imprimante. 

Notre financement 

Depuis que Folie/Culture fonctionne sur une base régulière 
(1996), elle a su convaincre les décideurs sociaux et 
culturels de lui apporter leur soutien. L’organisme a ainsi 
diversifié ses sources de revenus et reçoit une subvention 
au fonctionnement du Conseil des Arts du Canada (CAC) 
depuis 2001, de la Ville de Québec depuis 2005 et du 
Conseil des arts et des lettres du Québec (CALQ) depuis 
l’an passé. Il va sans dire que ces subventions apportent 
une stabilité longtemps souhaitée par l’organisme. Le 
nombre de demandes de subvention et de rapports à 
produire étant moindre, l’organisation et la planification du 
travail s’en trouvent améliorées, d’autant plus que nous 
avons signé une convention triennale avec la Ville de 
Québec.  

Par ailleurs, l’Agence de la santé et des services sociaux 
de la Capitale-Nationale nous octroie chaque année, 
depuis 1999, une subvention substantielle pour développer 
de nouveaux projets de sensibilisation en santé mentale.  

En plus de ces subventions, nous avons reçu de l’aide 
du CAC pour la venue d’une artiste américaine à 
l’événement Loser et le ministère de la Santé et des 
Services sociaux nous a accordé du financement pour la 
tenue de l’activité. Une subvention du CALQ a servi à la 
circulation des Habitations nomades à Saskatoon. Une 
nouvelle demande de subvention a été déposée au CALC 
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en septembre 2009 pour la publication de Loser. Notons 
que cette subvention nous avait été refusée en mars de 
la même année.  

L’organisme déploie toujours beaucoup d’efforts pour 
diversifier son financement. Ces dernières années, ses 
principales sources de revenus autonomes ont été les 
collaborations, la vente de publications et d’estampes. Des 
revenus substantiels proviennent des invitations d’AKA 
Gallery et de Droits et accès Outaouais. Par ailleurs, les 
revenus autonomes sont maintenus grâce à la boutique 
en ligne de notre site Internet et à notre association 
avec Édipresse/RCAAQ.  

Folie/Culture a fait des démarches et a obtenu des 
échanges, qui sont portés aux livres. Ils prennent la 
forme de promotion, de prêt de locaux et d’équipement. 
Les collaborations avec la Maison des métiers d’art de 
Québec, le Musée de la civilisation et AKA Gallery en 
sont des exemples.  

Plusieurs collaborations ne figurent pas dans nos états 
financiers, car elles concernent des réductions accordées en 
échange d’une visibilité. En effet, la Manifestation internationale 
d’art de Québec a collaboré à l’événement Loser; la Bande 
Vidéo et le Musée de la civilisation se sont associés à 
L’atelier d’initiation à la vidéo. Ces apports viennent diminuer 
de façon appréciable nos coûts de production. 

Les instances gouvernementales liées à la santé mentale ont 
fourni 35,33 % de notre financement total (28,28 % en 2008-
2009). Les ministères et organismes du domaine culturel ont 
contribué à la hauteur de 47,84 % (60,51 % en 2008-2009) 
et nos revenus autonomes ont été de 16,83 % (11,21 % en 
2008-2009). 


